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des deux côtés, et non pas simplement les arguments, mais toutes les données impor-
tantes sur lesquelles on les a appuyés.

Le PaSIDENT.-C'est, pour ainsi dire, une partie du mémoire que vous avez.prépare.
Le prof. SKELTON.-Je le crois, si le comité désire l'entendre.
Le PRÉsIDENT.-Je crois qu'il serait très à propos que le professeur nous expli-quât en peu de mots les parties essentielles des témoignages rendus devant les diversconutés dans les autres pays. Ces témoignages sont volumineux, mais je crois qu'unesprit exercé comme le sien saura en disposer de façon à en faire ressortir les argu-ments pour et contre. Qu'en pensez-vous, M. Verville î
M. VERVILLE.-Je crois que le comité serait très heureux de recevoir l'information.M. MACDNELL.--Je crois qu'il serait à propos que le rapport du, professeur Skel-ton fût fait de façon à pouvoir être imprimé. Je crois que ce serait un documentutile--utile, non seulement au pays en général, mais à ce comité-ci relativement à laquestion particulière dont nous avons à nous occuper.
Le Pas1DEsNT.-Certainement.
M. MACDONELL.-Il serait bon, comme l'a suggéré le professeur Skelton, d'en éli-miner ce qui, à cause de-son ancienneté, est devenu inutile. Nous savons tous que lestémoignages rendus 1l y a dix ans sur cette même question sont maintenant pratique-ment hors d'usage. Il y a un nombre immense de témoignages très volumineux etune grande partie n'est que des répétitions. Ce qu'il faut faire, c'est de réduire celaaux points essentiels, de mettre ceux-ci en ordre et de les appliquer aux conditionsactuelles. C'est un travail qui prendra un peu de temps, mais il serait très utile etvaudrait bien ce qu'il aura coûté.
Le PatsIDENT.-Certainement.
M. MACDONELL.-Si le professeur Skelton pouvait réunir tout cela, et faire unrapprt dà un point de vue plus ou moins rapproché de la situation, retranchant lesdétails devenus sans valeur, ou les longueurs inutiles, et faisant l'application des faitsessentiels aux conditions actuelles, ce serait vraiment un travail très utile. Le pro-fesseur sait assez bien ce que nous avons en vue, je crois.
Le Pais1DENT.-Il serait à propos, avant que le professeur Skelton commence àexpliquer les recherches qu'il a déjà faites, que les membres du comité exprimassentleur opinion sur l'aperçu qu'il a donné, afin de voir s'il agit dans la bonne directionet séil n'y a pas d'autres questions sur lesquelles ils croient que son attention devrait5pécfaleng'f.nnt F

de l'effet que produirait


